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GAZETTE DE VIENNE,
DU MERCREDI 15 JANVIER 1766.

De Lisbonne le 3 Décembre,
^a Cour fut en gala, le

ÆK f jijt *fe Cf mois, à loccafio
«jjlk*’ I anniverfaire de l’iiPiiS rrT^d%Don jea

rr rA o ad* *, uc B^gatice, aTrône de Portagai en 1640 : 11 v evOpéra le foin y
Le Comte de IVel/perg , MiniflrPlénipotentiaire de Leurs MaieftéImpériales & Royale en cette Courayant obtenu fon rappel, eut. Sad.sróier,.fes audiences de conp-idu Roi & de toute la Famille RoyaJe. Le fieur de Kul reite ici char?i

?PS ^resde la Cour de Fienne. L<neur Dhy, Envoyé Extraordinaire d(
ande-Bretagne, eut le lendemair

une audience particulière du Roi à
qui il remit une lettre par laquelle
le Roi ion Maître notifie à Sa* Ma-
jefté la mort du Duc de Cumberland .
La Cour a pris le deuil à cette occa-iion pour quinze jours.-

Une partie de la Flotte de la Bayede Tous les Saints a mis à la voile le
29 du mois dernier, & l’on équipe,avec toute la diligence poffible, un
Vaifleau de guerre pour convoyer lereite de cette Flotte, dont le départeit fixé à Samedi prochain.La nuit du sg au 29 du mois der¬
nier , le Comte d'Oeyras a eu une
efpèce d’attaque d’apoplexie qui luiavoit fait perdre la parole^ Deux
faignées qu’on lui a faites, l’une au
bra* & l’autre à la gorge, lui ont

ren*



rendu Tufage de la, parole & l’ont
beaucoup foulagé ; mais il lui eft fur-
venu une fievre tierce, qui laifle en¬

core de grandes inquiétudes fur fon
état.

De Cadix le 3 Décembre.
Il eil arrivé ici, depuis le 1 de ce

mois, cinquante Bâtimens marchands
de différentes Nations , ainfi qu'une
Fregate de guerre Angloife nommée la
Perle, commandée par le fleur Santon
& qui eil revenue de Terre-Neuve en
vingt - cinq jours de traverfée »

On eft informé par une lettre de
San - Lueur de Barrameda, le 29 du
mois dernier, qu'il y a ordre d’y pré¬
parer des logements pour douze ou
treize cents cents hommes de troupes
Suijfes au fervice du Roi & pour les
bataillons de Milices de Carmona &
à'Ezija. D’autres lettres portent que
les memes ordres font envoyés pour
les logements de trois Régimens de Ca¬

valerie & d’un de Dragons, & l’on

ajoute que trois autres Régimens de
Cavalerie, du nombre defquels eft ce-,
lui de Farnefe, ont ordre de fe rendre
à Sévilie.

On mande de Gibraltár que deux
Corfaires Algériens ont été forcés par
les vents contraires d'entrer de relâ¬
che en ce Port, d’où ils remettront à
la mer au premier vent favorablepour
continuer leur croiûere Eu confé
quence de cette nouvelle , on doit
faire fortir d’ici, demain ou après • de¬

main, le Vaiffeau de guerre Efpagnol
la Galice qui étoit allé croifer fur les
Caps & qui eft rentré dans ce Port le
i de ce mois.

De la Rochelle le is Décembre .
On a appris que 4 Bâtimens, favoir

le Duc de Bouillon, Capitaine Martial

Calufeau, venant de la Martinique;
la Nancy, Capitaine Arnaud, venant
des Cayes; la jeune Marie, Capitaine
Rodrigue , venant de la Martinique &
de Miquelon, tous trois deilinés pour
Bourdeaux , & le Solide de l’Islé de Ré,
Capitaine Vükneuve, qui tranfportoiü
des Grains en Efpagne, fe font entière¬
ment brifés près de cette derniere Isle
fur les rochers nommés les Baleines :
leurs Equipages ont eu le bonheur de
fe fauver, à l’exception de 2 Enfa i s ,
qui ont été noyés : mais on craint da
ne pouvoir r en retifier des cargaifons

De Versailles le 2s Décembre .
Eeurs Majeités, Madame Adélaïde,

& Mefdames Victoire Sophie & Louife,
ainfi que le Prince de Lamballe , aifif-
terent, le 25 de ce mois. Fête de
Noel, à la Grand’Meffe qui fut chan¬
tée par la Mufique du Roi dans la
Chapelle du Château & à laquelle l’E-
vêque de Troyes officia, Elles enten¬
dirent apres midi, dans la même Cha¬

pelle, le fermon prononcé par le Pe¬
re Ce/aire , Carme Déchiuffé, Prédi¬
cateur de l’A vent, & affifterent aux
Vêpres , pendant lefquelies la Du-
cheffe de la Rocbcfoucault fit la quête.
Monfeigneur le Dauphin & Monfeig-
neur le Comte de Provence entendi¬
rent l’Office dans la Tribune de la
Chapelle.

Feu Monfeigneur le Dauphin ayant
déffré que fon cœur fût dépofé à l’Ab-
bayé Royale de Saint Denis, on l’y
a tranfporté, le Jeudi 26 de ce mois,
avec- les cérémonies ordinaires. Ee
Prince de Condé & le Duc de Coigny
ont été nommés par le Roi pour rac¬

compagner.
M. M. Feydeau de Marville , Con-

fehler d’Etat, & le fleur Dûpleix de
Bacquencourt , Maître' des Requêtes,
s’étant acquittés de la commiiîiqn im,
portante dont ils ont été chargés par
le Roi auprès de fon Parlement de

Na-



jsjuvam , font revenus depuis quel*
ques jours & ont rendu_ compte de
leurs opérations à Sa Majefté dans le
Confeil des Dépêches qui s’eft tenu
hier. Le Roi, content de leur com
duite , a bien voulu leur en témoigner
fa fatisfa&ion , & a accordé fur le
champ à M. de Marville l'entrée en
fon Confeil Royal, & à M. de Bac-
quencomt l’Intendance de la üochelle
a&uellement vacante , avec fexpeéta-
tive de la premiere Intendance impor¬
tante qui viendra à vaquer.

Ve Paris le 30 Décembre .
En rendant compte,des difpofitions

de l’Arrêt du Confeil d’Etat concer¬
nant les rembourfemens à faire en
1766, on s’eft mépris en ne fixant
qu’à vingt millions les fonds deftinés
au premier rembourfement ; ces fonds
font fixés par l’Anêt à vingt-trois
millions.

$uite des nouvelles de Londres ,
du 24. Décembre.

Les nouvelles de YAmérique nous
apprennent qu’on y continué partout
à refufer d’accepter l’Ade du Timbre:
on apprend entre autres- que les
Habitans de Cambridge ont dit dans le
refultat de leur Aflêmblée , que la
diftance des lieux ne pouvant influer
fur les Droits naturels & conftitutio -
naux de tous Sujets Anglais, ils ne
pouvoient regardercet Aété que com¬
me une iufradion á ces mêmes Droits
parce que le Dire&eur des Timbres eft
revetu d’un pouvoir abfolu fur le
peuple fur lequel il peut tout à la
vie près ; pareequ’un Sujet accufé
d’infradion a cet Ade n’eft point jugé
par les Pairs, privilège fl cher à tout
Sujet Anglais, & dont les Américains
paroiflent ne pas devoir être dépouil¬
lés apres les efforts &le zèle qu’ils
ont marqué pendant la derniere guer¬

re , eux far tout, qui gemiifent encore
fous le fardeau enorme d’une dette
contradée par cette même guerre; par-
ceque la liberté n’exifteroit plus alors;
pareeque le Commerce languiroit &
feroit anneanti ; pareeque leur Argent
comptant paiferoit dans l’Echiquier
de S M. & pareequ ’enfin la pauvre¬
té viendroit comme un homme armé
fondre fur le Pays & l’accabler.

On mande de New Caßle qu’on y
a reifend le 4 de ce mois une vio¬
lente fecouffe, qu’on a d’abord attri¬
buée à un tremblement de terre &
quk Long - Benton h 4 milles de cette
Ville toutes les maifons bities de
pierres & fltuées fur un Rocher ont
été fendues les unes plus, les autres
moins : Une rué entière s’eft même
ouverte & refermée enfuite & le grand
Marais de Killingwort ainfl qu’une par¬
tie de la campagne & tout un Jardin
fe font enfoncés de plus de deux
pieds: cette terrible fecouffeparoitce¬
pendant ne provenir que de la négli¬
gence que l’on a euë dans la grande
mine à charbon de JLong-Benton quel’on avoit foutenuë par des piliers il
minces qu’ils fe font rompus & qu’ils
ont caufé l’enfoncement d’un roc de
deux milles en quarré & de 76 brafes
d’epaiffeur.

De Hambourg le 4 Janvier.
Suivant les lettres de Hanovre du

23 Décembre tous les Régiments du
Pays font maintenant fur le pied de
Troupes réglées & l’on a aifigné à
chaque Régiment & même à chaque
Compagnie les lieux de rendez-vous
en cas de befoin ou d’allarme,

L'on continue d’ailleurs dans cet
Eledorat à recruter les Troupes avec
toute la vigueur poflible & le Géné¬
ral-Major de Freytag eft parti dez le
13 pouï Zelle Çz Hun:bourg , pour re¬

gier



gier la livraifon des recrues & leur ré¬

partition : il doit fe rendre de là pour
le même objet dans les Duchés de
Grubenbauen & de Calenberç, & comme
ces levées fe font avec un extrême
fuccès, l’on ne doute pas que le
Corps de Milices ne foit completté
pour le plus tard à la fin de Janvier.
L’Uniforme de ces Troupes eft rou¬

ge avec des parements blancs & doub¬
lure de même.

Le 24 du mois dernier il s’efl élevé
Vers midi un fi violent incendie dans
le College de la Ville de Stade que
ce Bâtiment a été réduit en cendres
en très peu d’heures : cependant Mr.
le Confeiiler intime de Bodenbau/en
chef du Pays, qui s’eft rendu lui-mê¬

me fur le lieu, a fait de fi bonnes dif-
pofitions, que les ma fons voifmes
qui couroient le plus grand risque,
ont été prefervées des flammes.

De Francfort, Je 7 ^anvter

L’on a délibéré plufieurs fois de la
part du C ercle du Haut Rhin au
congrè- qui fe tunt à wnis par fap
port à l’acceptat on de la mon' qye
fur le nouveau pied de 24 florins.
L’ciTemblée seit neanmoins feparee le

23 par rapport aux vacances des
Fetes de Noel : mais les Séances ont
dû recommenceraprès les Rois.

De Vienne Je 15 Janvier,
Depuis l’ordinaire dernier le Froid

a continué de jour en jour à être
moins rigoureux & il eft à prefenttrès fupportable .

Laurent Hueler marchand de vo¬lailles eft mort le 11 de ce mois dans
l’un^ des Fauxbourgs de cette ville
à l’âge de 101 ans.

Le.Comte Jofeph de Colloredo Ge¬
neral Major & Lieutenant de la Gir-de noble Allemande eft depuis peu re¬venu ici de l arfovie, où il étoit allé
complimenter le Roi de Bologne de la
part de leurs Majeftés I. & R. a. &
le Prince Poniatowski Lifirena- t Ge¬neral eft dernièrement parti pour s’yrendre. J

Mr. de Mofer Confeiiler intime dt
Landgrave d< Hcffe Caffel & Envoyéau cercle du Haut Rhin eft arrivé encette Capitale depuis trois jours pour
Comp imenter de la part de ce Prin¬
ce Sa Majefté l’Empereur fur fon a*venement au Trône Imperial.

On trouve chez J. T. de Trattnern, Libraire & Imprimeur de la Cour
dans fa Librairie au Koblmarck .

Difpenfatorium pharmaceuticum Auftriaco -Viennenfe. in quo hodierna die
ufualiora médicamenta fecundum artis rtgulas componenda vifuntur, Editio
noviflima. Fol. Vindobonæ 1765. 2. fl,
r - en Carton 2. fl, 20. kr,
» - relié 3. fl.

A-üípnc de M Nicole, ou ïnftruaions fur les Vérités de la Religion,
tirées des ouvrages de ce grand Theologien, tant fur les Dogmes de la Foi
h les Myftéres, que fur la Morale ; & diftribuées félon l’ordre des ma¬
tières de la Doctrine chrétienne ouvrage très utile pour l’inftru&ion, l’E-
dificâtion & la Samtificâtioû des fideles. gr. 12, Vienne 1755. i.fl. J5kr



SUPPLEMENT a la GAZETTE de VIENNE
DU 15. JANVIER 17««;

De Madrid le 17 Decemhre .
Mardi 10.de ce mote tous les Confeils & Tribunaux fe rendirent,avec les cérémonies accoutumées , à la Cour pour y féliciter S. M. & laFamille Royale^ fur le mariage du Prince des Aßuries.
Il y eut Gala en uniforme & baife main général le lendemain jour def*

tiné à commencer les Fêtes, que la GrandeiTe, la ville de Madrid & quan¬tité de particuliers avoient préparées à l’occafion du mariage du Prince a-
vec la S-reniffime Princeffe Louife-Marie-Therefe de Parme.

Le Roi fe rendit après midi avec la Famille Royale à* Notre Dame
de Atocha pour y remercier folemnellement le Très Haut de cet heureux
événement & S. M. y alla par la rue des orfèvres, par la Grande place

& par Rué û’Atocha. r ’

Toutes les places & rues par lesquelles la Cour paffa tant en allant
à l’Eglife que lorsqu’elle en revint, étoient décorées par diverfes perfpec-tives qui reprefentoient les differens ordres d’Architeéture, qui imitoTent

differentes fortes de jafpe. On voyoit en face du Palais la reprefentation
d’une grande pLce , dans le pourtour de laquelle on avoit élevé fix arcsde Triomphe , qui laiifoient voir dans leurs intervalles le Temple de la fé¬
licité publique & celui de l’Hymen. La fontaine de la Ville étoit revêtue
d’une façade ornée de plufieurs figures reprefentans la Religion, la clémen¬
ce & les Arts. La fontaine de la Province offroit aux yeux le Mont Par-
nafle. On voyoit fur^celle de S. îÿean de Dieu la Renommée montrant &
publiant les a&ions Héroïques de nos Monarques & l’on avoit enfin élevé
à celle de la place, nommée h Porte du Soleil, une grande Pyramide déno¬tant l’immortalité .

La ruë des orfèvres étoit décoré d’une façade fuperbe; on avoit placéau centre la ihtuë équeftre du Roi, & l’on avoit établi à h Porte du S leilune Baluftrade qui formoit une place reguliere au milieu de laquelle s'éle-voient fur differens piédeitaux des Trophées & des groupes analogues àl'heureux événement qu’on célébroit. Toutes ces décorations avohnt été
dirigées par D. François Sabatini Colonel & Architede du Roi.

S. M. fe rendit dans l’ordre fuivant de fon Palais à l’Eglife de N. D
de Atocha.

Le Maglftrat de Madrid précédé de fes Alguazilr ou fergents de ville
à cheval. Trois caroffes à quatre mules dans lesquels étoient les Majors»Dome de femaine La Compagnie des Halkbardiers Royaux avec fa“ mu-
fique. Deux Efcadrons des Gardes du Corps des Compagnies Efpagnolet

&



& Flamandes avec leurs Tymbales & Trompettes. .Les Tymbales & Trom¬
pettes des Ecuries dn Roi.

Huit Berlines dorées & à fept glaces tirées chacune par quatre mules
dans lesquelles étoient les Gentilshommes de la Chambre. Un fuperbe
Caroffe de referve attelé de huit chevaux & accompagné de quatre va¬
lets de pied outre plufieurs garçons d’attelage. Le caroiïe du ferv'.ce at¬
telé de fix chevaux & accompagné de quatre valets de pied dans lequel
étoient le Grand Ecuyer, le Major Dôme M.ajor ou Grand maître d’Hotei, le
Grand Chambellan, & le Capitaine des Gardes du corps de Quartier. Qua¬
tre Cadets de ces gardes alloîent en avant , & etoient fuivis par douze
couréurs & vmgt valets de pied du Roi , le Condu&eur des Equipages
marchant à cheval. Le Caroffe du Roi dans lequel étoit S. M. avec le
Prince & la Princeffe des Aiuries Ce Caroffe attelé de huit fuperb-s che¬
vaux le plus richement harnachés, étoit de la plus grande magiuficence
tant par la richeffe des dorures que p<ir la fineffe des peintures & le goût
des fculptures . Vingt quatre pages du Roi marchoient aux portieres ; &
douze Ecuyers tous vêtus de leur grand uniforme l’entourroient avec les
Officiers des Gardes du corps, qui étoient fuivis d’un détachement de ces
mêmes gardes. Quatre autres caroffes, tous de la plus grande beauté, &
attelés de fix chevaux . Dans le premier étoit l’infant D. Gabriel: Les In-
f.nts D. Antoine & D. Xavier étoient dans le fécond , 1 Infante D. Mûrie*
Louife dam le troifieme , l’Infant D. Louis dans le quatrième & chacun de
ces Caroffes étoit accompagné d'un Exempt & d’un Ecuyer ainfi que de
quatre valets de pied. Un Detachement des Gardes du corps de la Com¬

pagnie italie ne fermant la marche. C’efi: dans cet ordre pompeux & digne
de la Majefté d'un grand Monarque que le Roi s’efi rendu à lEglife de
N. D. de Atocba.

Dez que S. M y fut arrivée, le Cardinal Patriarche entonna le Te
Deum, qui fut chanté par la Mufiqüè de la Chapelle de la Cour & fuivi
d’un Salve.

Après cet aile de pieté fouie la Cour fe rendit à la Sale des fpec-
tacles de Huen- Brtiro, & y affiffa à la représentation d’une Pièce intitulée
Le Triomphe de Tomiris, que la ville de Madrid fit donner par les deux
Troupes de comédiens de cette capitale.

La Cour retourna enfuite au Palais par la Ruë de S. jerome, par la
Forte du Soleil, par la ruë de* charettes . par la grande Place, par le Quar¬
tier des orfèvres, & par la Ruë des Confeilsqui toutes étoient très bien
illuminées & far tout la grande place éclairée par 20000 grands pots à ieu
& par 3000 flambeaux de cire, difpofés de maniéré qu’ils formoient le coup
d’œil le plus agréable.

Le Roi & la Famille Royale étant de r etour au Palais , parurent bien¬
tôt fur le Grand balcon, & fur le champ on tira le feu d’Artifice que la
Ville de Madnd avoit fait préparer : tout l’Hemisphere parut dans un inftant
être en feu, & ce fut par là que fe terminèrent les Fêtes de la première
journée, dont S, M. a daigné marquer fon contentement à fa ville de Ma¬

drid & à fes habitans, & que l’allegreffe du peuple a rendu plus brillantes
encore.

La Suite Tordinaire prochain*
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